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5- Observer la scène 8
Afficher la scène 8 de l’histoire et laisser du temps aux élèves pour bien observer.

 Interroger un élève : « ‘Prénom’, peux-tu me décrire ce que tu vois ? ». On voit Timek toujours 
debout sur le dos de la tortue. Ils ont trouvé le géant qui pleurait. On ne voit plus la lune et le 
jour se lève : le ciel est rose-orange. Le géant pleure et il est accroché en haut d’un cocotier 
mais il n’y a pas d’île. Le cocotier a le tronc dans l’eau. « Est-ce normal que le cocotier ait le 
pied dans l’eau ? » Non bien sûr ! Si besoin interroger un autre élève pour rectifier ou compléter 
l’explication.
Dire : « Très bien. Maintenant que Timek a trouvé le géant, voyons comment il va le réconfor-
ter ! »

6- Lire et raconter la scène 8
Lire le texte en laissant la scène 8 affichée.

Interroger un élève : « ‘Prénom’, peux-tu me dire ce que dit Timek au géant ? ». Timek dit  : 
’Bonjour Monsieur le géant ! Pourquoi pleures-tu ?’. Faire répéter la question à toute la classe.
Interroger un autre élève : « ‘Prénom’, Est-ce que le géant répond à Timek ?». Oui, on sait enfin 
pourquoi le géant pleure : parce que la mer monte et que les vagues sont en train de manger 
son île. Il pleure parce que tout va disparaître.
Dire  : « Comment Timek pourrait-il réconforter le géant ? Quels mots de réconfort pourrait-il 
prononcer ?  » Laisser les enfants s’exprimer librement avant de poursuivre l’histoire. L’ensei‑
gnant peut noter les propositions des élèves sur une affiche ou au tableau.

«  Quand l’aube se leva, Timek et la tortue arrivèrent sous les cocotiers qui semblaient «  Quand l’aube se leva, Timek et la tortue arrivèrent sous les cocotiers qui semblaient 
pousser dans la mer !pousser dans la mer !
Perché tout en haut d’un cocotier, voici le géant qui pleurait.Perché tout en haut d’un cocotier, voici le géant qui pleurait.
« Bonjour Monsieur le géant ! commença par dire Timek. Pourquoi pleures-tu ?« Bonjour Monsieur le géant ! commença par dire Timek. Pourquoi pleures-tu ?
« Je pleure parce que la mer monte ! Regarde, regarde ! Les vagues sont en train de manger « Je pleure parce que la mer monte ! Regarde, regarde ! Les vagues sont en train de manger 
toute mon île ! Je pleure parce que tout va disparaître ! »toute mon île ! Je pleure parce que tout va disparaître ! »

Si l’attention des élèves diminue, l’enseignant 
peut reporter à plus tard la lecture suivante.
Il suffira de faire la recentration, le rappel du 

vocabulaire difficile.

POSSIBILITÉ D’ARRÊTER LA SÉANCE ICI
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7- Observer la scène 9
Afficher la scène 9 de l’histoire et laisser du temps aux élèves pour bien observer.

Interroger un élève : « ‘Prénom’, peux-tu me décrire ce que tu vois ? ». On voit Timek toujours 
debout sur le dos de la tortue. On dirait qu’il regarde l’eau de la mer. Le géant aussi et il n’y a 
plus de larmes vers ses yeux. On dirait qu’il ne pleure plus et qu’il a l’air surpris. On peut montrer 
ici l’image « surpris » et demander aux enfants de prendre un air surpris comme le géant.
Dire : « Très bien. Est-ce que cela voudrait dire que le géant ne pleure plus ? Est-ce que Timek 
a su le réconforter ? Écoutons la suite de l’histoire ! »

8- Lire et raconter la scène 9
Lire le texte en laissant la scène 9 affichée.

Interroger un élève : « ‘Prénom’, peux-tu me dire ce que dit Timek au géant ? ». Timek dit  : 
‘Je sais pourquoi la mer monte si haut !’. Si besoin interroger un autre élève pour rectifier ou 
compléter l’explication.
Interroger un autre élève : « ‘Prénom’, que répond le géant ? ». Le géant répond : ‘Et comment 
un petit bonhomme, aussi minuscule que toi, saurait-il commander la mer ?’
Interroger un autre élève : « ‘Prénom’, le géant pleure-t-il encore ? ». Non, il cesse de pleurer 
parce qu’il est étonné, surpris par ce que lui a dit Timek.
Dire : « Comment Timek va-t-il réconforter le géant ? » Laisser les enfants s’exprimer librement 
et faire des hypothèses.

9- Utiliser le vocabulaire appris
•	Mémoriser le vocabulaire appris

- Utiliser les cartes du jeu de memory pour faire une partie avec un petit groupe d’élèves. 
Lire la légende chaque fois qu’une carte est retournée.

- Jouer à faire le maximum de phrases dans la journée avec le vocabulaire appris.

•	Raconter de mémoire l’histoire
Faire raconter à l’aide-maternelle ou à l’enseignante le début de l’album par chaque 
élève individuellement pendant un temps d’activités individuelles.

Timek remarqua que les larmes du géant ressemblaient à des vagues !Timek remarqua que les larmes du géant ressemblaient à des vagues !
« Mais je sais pourquoi la mer monte si haut ! dit-il. »« Mais je sais pourquoi la mer monte si haut ! dit-il. »
Surpris, le géant cessa de pleurer…Surpris, le géant cessa de pleurer…
« Et comment un petit bonhomme, aussi minuscule que toi, saurait-il commander la mer ? »« Et comment un petit bonhomme, aussi minuscule que toi, saurait-il commander la mer ? »
Et pour la première fois, le géant étonné NE PLEURAIT PLUS DU TOUT !...Et pour la première fois, le géant étonné NE PLEURAIT PLUS DU TOUT !...
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10- Activités en lien avec la santé
•	Poursuite de la réalisation de l’album personnalisé des expressions

En haut de la page coller l’image de la tête du géant exprimant l’émotion.
Revoir la 1ère page ou la réaliser si cela n’a pas été fait « je suis triste quand… » + photo de 
l’élève triste (scènes 1,2,3,10).
2ème page « je suis surpris quand… » + photo de l’élève surpris (scène 9).

•	Activités sur les personnes sur lesquelles on peut compter
Dire : « Timek n’a pas trouvé le géant tout seul. Il a été aidé. Dans le rêve de Timek, quels sont 
les personnages qui l’aident ? »  Les étoiles qui l’informent, la tortue qui le transporte, la lune 
qui lui montre le chemin. Noter que Timek guide la tortue qui ne peut pas voir avec les grosses 
vagues.
Inviter les élèves à constater que Timek a beaucoup d’amis. Demander aux élèves de redire 
la liste des amis de Timek : les étoiles, la tortue, la lune. On peut compléter la liste sur la carte 
d’identité.
Dire : « Vous aussi vous avez des amis, ici à l’école, ou à côté de chez vous. Je vous propose 
de dessiner votre visage et celui de vos amis. » Si l’âge des élèves et leur capacité d’écriture 
le permettent, ils écriront leur prénom en dessous sinon l’enseignant/e le fera sous leur dictée. 
Pour les plus jeunes, il est possible de demander des photos des membres de la famille à 
découper, coller et légender avec l’aide de l’adulte.
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MES AMIS

Mon prénom :................................................

...............................................

...............................................

...............................................

...............................................

...............................................
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•	Réfléchir aux gestes de réconfort.
•	Rappeler le travail sur les paroles de réconfort (voir page 20).

Proposer de noter sur une affiche les mots, les phrases que l’on pourrait dire pour réconfor‑
ter le géant et/ou des gestes :

On peut compléter la recherche en lisant aux élèves des albums comme :
- « Les mots doux » de Carl Norac et Claude K. Dubois ;
- « Personne ne m’aime » de Geneviève Noël ;
- « Grand-mère Sucre et grand-père Chocolat » de Gigi Bigot et Josse Goffi.

Comme dans la séance 2, les élèves peuvent mettre en scène la consolation du géant : 
un élève joue le géant, un autre vient le consoler, le réconforter. Ce sera l’occasion de voir 
le vocabulaire et les expressions qu’auront retenus les élèves, d’en renforcer l’acquisition, 
la mémorisation et l’utilisation.

11- Prolongements
•	Découvrir le monde du vivant

Ce prolongement « Explorer le monde » conduira à travailler le rapport à l’environnement, 
l’enracinement dans le monde.
Apprendre à décrire le cocotier et ses différentes parties (feuilles, fruits, stipe).

•	Acquérir un répertoire de chansons multilingues et multiculturelles pour enfants
Ce prolongement conduira à travailler le rapport à l’environnement, l’enracinement dans 
le monde.

Des paroles de réconfort Des gestes de réconfort
Je suis avec toi, ne t’inquiète pas
Qu’est-ce que je peux faire pour toi ?
Qu’est-ce qui te ferait plaisir ?
Ne t’inquiète pas, nous allons réfléchir ensemble à une 
solution !
Je ne te laisserai pas tomber !
Même si ça semble impossible maintenant, on va trou‑
ver une solution.
…
Câlin
Prendre la main
Tapoter l’épaule
Sourire

Câlin
Prendre la main
Tapoter l’épaule
Sourire
Proposer de partager son goûter
Tendre un mouchoir en papier

Les noix de coco de Jean Naty-Boyer
Pour avoir des noix d’coco,

Des noix d’coco, des noix d’coco,
Pour avoir des noix d’coco,

Il faut secouer le cocotier, le cocotier.
Pour secouer le cocotier,
Le cocotier, le cocotier,

Pour secouer le cocotier,
Il faut avoir des bras musclés, des bras musclés.

Pour avoir des bras musclés,
Des bras musclés, des bras musclés,

Pour avoir les bras musclés,
Il faut boire du lait d’coco, du lait d’coco.

Pour boire du lait d’coco,
Du lait d’coco, du lait d’coco,

Pour boire du lait d’coco,
Il faut avoir des noix d’coco, des noix d’coco.
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•	Fabriquer des cocotiers en papier, carton, matériaux de récupération

3.5	Séance 5 : Quand le géant ne pleure plus

*Les compétences clés développées dans cette séance sont en bleu

1- Recentration
Proposer aux élèves de s’asseoir en tailleur en cercle, le buste droit, les épaules détendues, le 
regard convergent vers l’enseignant, les mains posées à plat sur les genoux. Lorsque l’on est 
bien installé, inviter les élèves à fermer les yeux pour bien se souvenir de l’histoire du géant qui 
pleurait.
Dire : « Fermez les yeux. Souvenez-vous : Timek a trouvé le géant qui pleurait et va essayer de 
le réconforter. Ouvrez doucement les yeux. »
2- Continuer à mettre du vocabulaire en mémoire
Réviser les mots appris. Dire  : « Avant de continuer le travail sur l’histoire, voyons si les mots 
et les expressions que vous avez appris les dernières fois sont toujours bien rangés dans votre 
mémoire. Je vais vous montrer les images les unes après les autres pour le vérifier. Mais atten-
tion ! Vous ne devez pas dire le nom de l’image tout de suite, parce qu’il faut que tout le 
monde ait bien le temps d’ouvrir la boite ‘Le géant qui pleurait’ dans sa mémoire et de retrou-
ver le mot. Quand vous l’aurez trouvé, vous lèverez le pouce sans parler et moi j’interrogerai 
un élève qui aura levé son pouce. »
Afficher les images pour faire réviser le vocabulaire du début de l’histoire : géant, mouette, 
regagner, sanglots, consoler, plonger dans le noir, orienter, aube, cesser, surpris-étonné, minus‑
cule.
Poursuivre : « Laisser bien ouverte votre boite ‘Le géant qui pleurait’ parce qu’aujourd’hui vous 
allez y ranger des nouveaux mots. »

Domaines

Mobiliser le langage dans toutes ses dimensions* 
Agir, s’exprimer, comprendre à travers l’activité physique
Agir, s’exprimer, comprendre à travers les activités artistiques 
Construire les premiers outils pour structurer sa pensée 
Explorer le monde : Découvrir le monde vivant

Compétences en santé
Rapport à soi : connaissance de soi, autonomie, habitudes de vie, choix.
Rapport aux autres : communication, appartenance, ressources, esprit critique.
Rapport à l’environnement : enracinement.

Objectifs santé

Être capable de bâtir des relations respectueuses et de prendre place dans un 
groupe.
Être capable de manifester de la confiance en soi.
Être capable de communiquer avec les adultes et avec les autres enfants par le 
langage, en se faisant comprendre.
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Afficher l’image « être intimidé », la nommer.
Dire  : « Être intimidé signifie que l’on se sent petit, moins important que 
quelqu’un, dans certains cas cela signifie être impressionné. »
Cacher l’image et demander aux élèves  : «  Ouvrez la boite de votre 
mémoire. Est-ce que vous voyez l’image ‘être intimidé’ ? On vérifie ? ».
Afficher de nouveau l’image et inviter les élèves à prononcer le mot.

Afficher l’image « un magicien », la nommer.
Dire : « un magicien’ est une personne qui fait des choses extraordinaires, 
qui a comme un pouvoir magique sur les choses ou les personnes. »
Cacher l’image et demander aux élèves  : «  Ouvrez la boite de votre 
mémoire. Est-ce que vous voyez l’image ‘un magicien’ ? On vérifie ? ».
Afficher de nouveau l’image et inviter les élèves à prononcer le mot.

Afficher l’image « un sorcier », la nommer. Choisir une 
représentation adaptée aux élèves.
Dire  : «  ‘un sorcier’ est une personne qui aurait des 
pouvoir surnaturels »
Cacher l’image et demander aux élèves  : « Ouvrez 
la boite de votre mémoire. Est-ce que vous voyez 
l’image ‘un sorcier’ ? On vérifie ? ».
Afficher de nouveau l’image et inviter les élèves à 
prononcer le mot.

Récapituler en montrant une nouvelle fois toutes les images et en invitant les élèves à les 
nommer.
Expliquer : « Je vais afficher les images des expressions et des mots que vous venez d’apprendre. 
Mais attention ! Vous n’avez pas le droit de dire leur nom avant que je donne le signal. Quand 
je le donnerai, vous devrez tous dire le mot, ensemble, le plus doucement possible, en chucho-
tant. »
Présenter la boite « mémoire des mots » aux élèves. Leur rappeler qu’on y met les images de 
tous les mots et de toutes les expressions appris en racontant l’histoire ‘Le géant qui pleurait’.
Donner une image à un élève, lui demander de la nommer puis de la mettre dans la boite. 
Procéder de la même manière avec toutes les autres cartes.
Laisser la boite en accès libre dans la classe pour que les élèves puissent jouer avec les cartes 
au moment des jeux libres : les nommer, les décrire, les trier, les classer…
Relire le début de l’histoire. Montrer les scènes 1 à 9 et relire les textes correspondants.
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3- Observer la scène 10
Afficher la scène 10 de l’histoire et laisser du temps aux élèves pour bien observer.

Interroger un élève  : «  ‘Prénom’, peux-tu me décrire ce que tu vois ?  ». On voit Timek et le 
géant sur une plage au bord d’un lagon. Il y a des cocotiers, deux crabes, il fait jour, il fait 
beau, la tortue qui s’en va discrètement…
Interroger un autre élève : « ‘Prénom’, que font Timek et le géant ? ». Ils discutent.
Interroger un autre élève : « ‘Prénom’, qu’est-ce qui a changé par rapport à l’image précé-
dente ? ». La mer s’est retirée, le niveau de l’eau est plus bas. « À ton avis pourquoi ? » Parce 
que le géant ne pleure plus !
Dire : « C’est bien possible. Écoutons la suite de l’histoire pour en savoir plus ! »

4- Lire et raconter la scène 10
Lire le texte en laissant la scène 10 affichée.

Interroger un élève : « ‘Prénom’, peux-tu nous expliquer ce qui se passe depuis que le géant 
ne pleure plus ? ». Depuis qu’il ne pleure plus, la mer s’est retirée, cela veut dire que le niveau 
de l’eau a baissé. Si besoin interroger un autre élève pour rectifier ou compléter l’explication.
Interroger la classe : « Pensez-vous que Timek, le petit garçon a des pouvoirs extraordinaires ? ». 
Laisser les enfants réagir.
Dire : « Écoutons la suite de l’histoire pour en savoir plus ! »

Depuis que le géant avait arrêté de verser ses larmes, la mer se retirait.Depuis que le géant avait arrêté de verser ses larmes, la mer se retirait.
Peu à peu tout le monde se retrouva les pieds sur terre.Peu à peu tout le monde se retrouva les pieds sur terre.
Les petits crabes s’amusaient sur la plage.Les petits crabes s’amusaient sur la plage.
Le géant, lui, était intimidé par les pouvoirs extraordinaires du petit garçon !Le géant, lui, était intimidé par les pouvoirs extraordinaires du petit garçon !
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5- Observer la scène 11
Afficher la scène 11 de l’histoire et laisser du temps aux élèves pour bien observer.

Interroger un élève : « ‘Prénom’, peux-tu me décrire ce que tu vois ? ». On voit Timek qui grimpe 
sur le tronc d’un cocotier, et le géant qui lui sourit…
Interroger un autre élève : « ‘Prénom’, que font Timek et le géant ? ». Ils discutent.
Dire : « Que se disent-ils ? Écoutons la suite de l’histoire pour en savoir plus ! »

6- Lire et raconter la scène 11
Lire le texte en laissant la scène 11 affichée.

Interroger un élève : « ‘Prénom’, Timek a-t-il des pouvoirs extraordinaires ? ». Non. Il est seule‑
ment intelligent, il réfléchit, il cherche à comprendre, des explications simples. Si besoin inter‑
roger un autre élève pour rectifier ou compléter l’explication.
Interroger un autre élève : « ‘Prénom’, à quoi vois-tu que le Géant n’a plus peur ? ». Il sourit. Il 
remercie Timek. Si besoin interroger un autre élève pour rectifier ou compléter l’explication.
Dire : « Nous verrons la fin de cette histoire la prochaine fois ».

7- Utiliser le vocabulaire appris
•	Mémoriser le vocabulaire appris

- Utiliser les cartes du jeu de memory pour faire une partie avec un petit groupe d’élèves.
  Lire la légende chaque fois qu’une carte est retournée.
- Jouer à faire le maximum de phrases dans la journée avec le vocabulaire appris.

•	Raconter de mémoire l’histoire
Faire raconter à l’aide-maternelle ou à l’enseignante le début de l’album par chaque 
élève individuellement pendant un temps d’activités individuelles.

« Es-tu donc un magicien ou un sorcier ? demanda le géant. »« Es-tu donc un magicien ou un sorcier ? demanda le géant. »
« Un magicien ? mais non ! répondit Timek. Plus la mer montait, plus tu avais peur… Alors tu « Un magicien ? mais non ! répondit Timek. Plus la mer montait, plus tu avais peur… Alors tu 
pleurais. Mais ce sont tes grosses larmes qui faisaient monter la mer ! »pleurais. Mais ce sont tes grosses larmes qui faisaient monter la mer ! »
Le géant sourit. Il remercia Timek qui lui avait fait comprendre qu’on pouvait être plus fort Le géant sourit. Il remercia Timek qui lui avait fait comprendre qu’on pouvait être plus fort 
que ses peurs.que ses peurs.
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8- Activités en lien avec la santé
•	Poursuite de la réalisation de l’album personnalisé des expressions

En haut de la page coller l’image de la tête du géant exprimant l’émotion.
Revoir les 2 premières pages ou les réaliser si cela n’a pas été fait « je suis 
triste quand … » + photo de l’élève triste (scènes 1,2,3,10) ; «  je suis surpris 
quand … » + photo de l’élève surpris (scène 9).
3ème page « je suis intimidé quand … » + photo de l’élève intimidé (scène 
10).
4ème page « je suis content quand … » + photo de l’élève content (scène 
11).
Reprendre les différentes productions des élèves autour des expressions du visage/
émotions
- Préparer les productions des élèves en vue d’une exposition dans l’école pour les familles 

et autres classes.

•	Faire mimer/danser/dessiner/classer différentes expressions/émotions aux élèves.
•	- Préparer une représentation sur les émotions pour les familles et/ou autres classes.

- Pour danser les émotions voir les vidéos « Dansons les émotions » avec Mélou.

•	Compléter la carte d’identité des personnages

•	Faire un bilan sur les émotions
L’enseignant/e liste sous la dictée des élèves les émotions, on colle les photos et surtout 
des situations au sein desquelles elles interviennent (honte, peur, tristesse). À chaque fois, 
on demande aux élèves si cela leur est déjà arrivé et on trouve les solutions : en parler à 
l’enseignant/e, aux parents, aux amis, etc.

9- Prolongement « Explorer le monde »
•	« Découvrir le monde du vivant »

Ce prolongement « Explorer le monde » conduira à travailler 
le rapport à l’environnement, l’enracinement dans le monde.
Apprendre à reconnaître les crabes et comprendre leur mode 
de vie, leur cycle de vie.

Nom : Le géant qui pleurait
Adresse : sur une île

Description physique : Il est grand, il a des dreadlocks, 
il a le visage peint avec du rouge et du blanc, il a 
une peau foncée

Ce qu’on sait de lui :
Il passe son temps à pleurer
Il aime être seul
Il a une famille qui pleure de le voir pleurer
Il parle à la mouette, à la tortue
Il est intimidé par Timek
Il retrouve le sourire quand Timek lui a fait com‑
prendre qu’on peut être plus fort que ses peurs
Ses amis : Timek

Nom : Timek
Adresse : sur une île, dans une case

Description physique :
C’est un petit garçon, très petit (bébé)
Il a la peau foncée et une petite touffe de cheveux 
sur la tête

Ce qu’on sait de lui :
Il dort et il rêve, il écoute les étoiles
Il est curieux et attentif aux autres : il part réconforter 
le géant
Il comprend que la lune lui montre le chemin
Il fait confiance à la tortue qui le transporte
Il observe et réfléchit et explique au géant pourquoi 
la mer montait
Ses amis : les étoiles, la lune, la tortue, le géant
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3.6	Séance 6 : Quand Timek comprend son rêve

*Les compétences clés développées dans cette séance sont en bleu

1- Recentration
Proposer aux élèves de s’asseoir en tailleur en cercle, le buste droit, les épaules détendues, le 
regard convergent vers l’enseignant, les mains posées à plat sur les genoux. Lorsque l’on est 
bien installé, inviter les élèves à fermer les yeux pour bien se souvenir de l’histoire du géant qui 
pleurait.
Dire : « Fermez les yeux. Souvenez-vous : Timek a trouvé le géant qui pleurait et il l’a réconforté ; 
le géant ne pleure plus, il a retrouvé le sourire, le niveau de la mer est redevenu normal. Ouvrez 
doucement les yeux. »

2- Continuer à mettre du vocabulaire en mémoire
Réviser les mots appris. Dire  : « Avant de continuer le travail sur l’histoire, voyons si les mots 
et les expressions que vous avez appris les dernières fois sont toujours bien rangés dans votre 
mémoire. Je vais vous montrer les images les unes après les autres pour le vérifier. Mais atten-
tion ! Vous ne devez pas dire le nom de l’image tout de suite, parce qu’il faut que tout le 
monde ait bien le temps d’ouvrir la boite ‘Le géant qui pleurait’ dans sa mémoire et de retrou-
ver le mot. Quand vous l’aurez trouvé, vous lèverez le pouce sans parler et moi j’interrogerai 
un élève qui aura levé son pouce. »
Afficher les images pour faire réviser le vocabulaire du début de l’histoire : géant, mouette, 
regagner, sanglots, consoler, plonger dans le noir, orienter, aube, cesser, surpris-étonné, minus‑
cule, être intimidé, un magicien, un sorcier.
Poursuivre : « Laisser bien ouverte votre boite ‘Le géant qui pleurait’ parce qu’aujourd’hui vous 
allez y ranger deux nouveaux mots. »

Afficher l’image « le chagrin », la nommer.
Dire : « Le chagrin signifie la même chose que la peine, la tristesse. Quand 
on a du chagrin, souvent on pleure. On utilise parfois l’expression "  Se 
noyer dans son chagrin ", cela signifie qu’on ne pense qu’à ce qui nous 
fait de la peine, on n’arrive pas à penser à autre chose. »
Cacher l’image et demander aux élèves  : «  Ouvrez la boite de votre 
mémoire. Est-ce que vous voyez l’image ‘le chagrin’ ? On vérifie ? »
Afficher de nouveau l’image et inviter les élèves à prononcer le mot.

Afficher l’image « la tristesse », la nommer.
Dire  : «  ‘la tristesse’ est une douleur morale qui empêche de se réjouir. 
C’est une émotion désagréable. » Inviter les élèves à prendre un air triste.
Cacher l’image et demander aux élèves  : «  Ouvrez la boite de votre 
mémoire. Est-ce que vous voyez l’image ‘la tristesse’ ? On vérifie ? »
Afficher de nouveau l’image et inviter les élèves à prononcer le mot.

Domaines

Mobiliser le langage dans toutes ses dimensions* 
Agir, s’exprimer, comprendre à travers l’activité physique
Agir, s’exprimer, comprendre à travers les activités artistiques 
Construire les premiers outils pour structurer sa pensée 
Explorer le monde : Découvrir le monde vivant

Compétences en santé
Rapport à soi : connaissance de soi, autonomie, habitudes de vie, choix.
Rapport aux autres : communication, appartenance, ressources, esprit critique.
Rapport à l’environnement : enracinement.

Objectifs santé

Être capable de bâtir des relations respectueuses et de prendre place dans un 
groupe.
Être capable de manifester de la confiance en soi.
Être capable de communiquer avec les adultes et avec les autres enfants par le 
langage, en se faisant comprendre.
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Afficher l’image « la joie », la nommer.
Dire  : « ‘la joie’ est le contraire de la tristesse, on est heureux. C’est une 
émotion agréable. » Inviter les élèves à prendre un air joyeux.
Cacher l’image et demander aux élèves  : «  Ouvrez la boite de votre 
mémoire. Est-ce que vous voyez l’image ‘la joie’ ? On vérifie ? »
Afficher de nouveau l’image et inviter les élèves à prononcer le mot.

Récapituler en montrant une nouvelle fois toutes les images et en invitant les élèves à les 
nommer.
Expliquer : « Je vais afficher les images des expressions et des mots que vous venez d’apprendre. 
Mais attention ! Vous n’avez pas le droit de dire leur nom avant que je donne le signal. Quand 
je le donnerai, vous devrez tous dire le mot, ensemble, le plus doucement possible, en chucho-
tant. »
Présenter la boite « mémoire des mots » aux élèves. Leur rappeler qu’on y met les images de 
tous les mots et de toutes les expressions appris en racontant l’histoire ‘Le géant qui pleurait’.
Donner une image à un élève, lui demander de la nommer puis de la mettre dans la boite. 
Procéder de la même manière avec toutes les autres cartes.
Laisser la boite en accès libre dans la classe pour que les élèves puissent jouer avec les cartes 
au moment des jeux libres : les nommer, les décrire, les trier, les classer…
Relire le début de l’histoire. Montrer les scènes 1 à 11 et relire les textes correspondants.

3- Observer la scène 12
Afficher la scène 12 de l’histoire et laisser du temps aux élèves pour bien observer.

Interroger un élève : « ‘Prénom’, peux-tu me décrire ce que tu vois ? ». On voit Timek et son 
grand-père qui est assis près d’un feu. Derrière on reconnaît des pins colonnaires, une case, un 
palmier/cocotier. Devant sur le tronc d’un arbre, un gecko.
Interroger un autre élève : « ‘Prénom’, à quoi voit-on que c’est le grand-père de Timek ? ». Il est 
vieux (barbe et cheveux blancs), il est assis, il a le sourire, il est paisible.
Interroger un autre élève : « ‘Prénom’, que font Timek et le grand-père ? ». Ils discutent.
Interroger un autre élève : « ‘Prénom’, qu’est-ce qui a changé par rapport à l’image précé-
dente ? ». Timek est revenu dans son village, il n’est plus avec le géant. Son rêve est terminé.
Dire : « Moi, je voudrais bien savoir ce que Timek et son grand-père se racontent. Pas vous ? 
Alors écoutons la suite de l’histoire ! »
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4- Lire et raconter la scène 12
Lire le texte en laissant la scène 12 affichée.

Dire : « Toute cette histoire était un rêve ! On le sait depuis qu’on a découvert Timek endormi 
dans sa case. Et on sait bien que les mouettes, les tortues, la lune ou les étoiles ne parlent pas 
comme nous. Mais grâce au grand-père, on apprend que ce rêve, cette histoire, ce conte 
nous aide à grandir. Quand il dit qu’il vaut mieux se débarrasser de sa tristesse plutôt que de 
se noyer dans son chagrin, il veut dire que lorsqu’on est triste il faut tout faire pour redevenir 
heureux sinon on devient de plus en plus triste. C’est donc important d’exprimer sa tristesse, 
de partager son chagrin, ses peines avec quelqu’un pour mieux les dépasser et s’en débar-
rasser. »
Interroger la classe  : « Quand vous êtes malheureux, qui peut vous aider, vous réconforter 
autour de vous ? ». Laisser les enfants réagir et lister leurs propositions : parents, grands-parents, 
frères et sœurs, cousins et cousines, copains et copines, voisins-voisines, personnel de l’école, 
des lieux de loisirs, etc.
Écrire au tableau : IL VAUT MIEUX PARLER DE SA TRISTESSE QUE D’ÊTRE MALHEUREUX À CAUSE 
D’ELLE.
Dire : « Écoutons la fin de l’histoire ! »
5- Observer la scène 13
Afficher la scène 13 de l’histoire et laisser du temps aux élèves 
pour bien observer.
Interroger un élève : « ‘Prénom’, peux-tu nous décrire ce que 
tu vois ?  ». On voit Timek dans la pirogue de son père. Une 
mouette dans le ciel, la côte au loin…

6- Lire et raconter la scène 13
Lire le texte en laissant la scène 13 affichée

Interroger un élève : « ‘Prénom’, qu’est-ce qui est normal ? ». C’est normal de pleurer quand 
on est triste, qu’on a de la peine… que l’on soit petit comme Timek ou que l’on soit grand 
comme le géant. L’important c’est apprendre à se débarrasser de ses peines pour retrouver 
la joie.
Interroger la classe : « Comment pourrions-nous apprendre à nous débarrasser de nos peines ? ». 
En dessinant, en discutant comme l’a fait le géant avec Timek, ou Timek avec son grand-Père 
et peut-être aussi son père.

« Rentré chez lui, Timek raconta tout son rêve.« Rentré chez lui, Timek raconta tout son rêve.
Le grand-père expliqua alors : « Le chagrin du géant venait des larmes qu’il versait lui-même ! Le grand-père expliqua alors : « Le chagrin du géant venait des larmes qu’il versait lui-même ! 
Il vaut mieux se débarrasser de sa tristesse plutôt que de se noyer dans son chagrin. »Il vaut mieux se débarrasser de sa tristesse plutôt que de se noyer dans son chagrin. »

« C’est ainsi que Timek apprit que pleurer est une chose « C’est ainsi que Timek apprit que pleurer est une chose 
normale. Mais il faut aussi apprendre à se débarrasser de normale. Mais il faut aussi apprendre à se débarrasser de 
ses peines pour retrouver la joie. »ses peines pour retrouver la joie. »

« En pays kanak, le rêve n’est pas qu’une affaire privée puisqu’il est raconté, partagé 
et interprété par l’auditoire, qu’il soit « familial », lignager ou plus vaste, selon le thème 
du rêve. Le fait de l’échanger, via le récit onirique, confère au rêve une partie de sa 
dimension sociale. »

(Extrait de Les Kanak et les rêves ou comment redécouvrir ce que les ancêtres n’ont 
pas transmis (Nouvelle‑Calédonie) de Isabelle Leblic

https://journals.openedition.org/jso/6146#tocto1n2

À SAVOIR

https://journals.openedition.org/jso/6146#tocto1n2
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7- Utiliser le vocabulaire appris
•	Mémoriser le vocabulaire appris

- Utiliser les cartes du jeu de memory pour faire une partie avec un petit groupe d’élèves. 
Lire la légende chaque fois qu’une carte est retournée.

- Jouer à faire le maximum de phrases dans la journée avec le vocabulaire appris.

•	Raconter de mémoire l’histoire
Faire raconter à l’aide-maternelle ou à l’enseignante le début de l’album par chaque 
élève individuellement pendant un temps d’activités individuelles.

8- Activités en lien avec la santé
•	Reprendre les différentes productions des élèves autour des expressions du visage/

émotions.
Installer l’exposition dans l’école pour les familles et autres classes

•	Faire mimer/dessiner/classer différentes expressions/émotions aux élèves.
•	Faire une représentation sur les émotions dans l’école/à la fête de l’école pour les familles 

et autres classes
•	Jeux de rôle / expression corporelle.

Un élève joue un enfant triste, un autre doit trouver les mots et les gestes qui vont lui faire 
du bien.

•	Travailler sur le rêve
Commencer l’activité en demandant aux élèves de raconter l’histoire de Timek dans son 
intégralité.
Dire : « Le livre nous dit que c’est un rêve : qu’est-ce qui fait dire que c’est un rêve ? » Aider 
les élèves par des questions complémentaires si besoin.  « Les géants existent-ils ? Voyage-
t-on sur des tortues ? Entend-on parler les étoiles, ou la lune ? Les tortues parlent-elles ? 
etc… »
Demander : « Pourquoi l’auteur parle-t-il de choses impossibles ? » C’est une histoire pour 
les enfants, une fable…
« Quel est le message de cette fable ? » Il vaut mieux se débarrasser de sa tristesse plutôt 
que de se noyer dans son chagrin. D’autres peuvent nous aider quand on est triste. Rappe‑
ler les gestes et les paroles réconfortantes.
Si l’enseignant/e souhaite prolonger ce travail sur les rêves, il/elle peut proposer de travail‑
ler sur le rêve dans différentes cultures ou une lecture d’albums en réseau. (voir la biblio‑
graphie page 56)

•	Établir la liste des personnes ressources de l’école

ACTIVITE GUIDEE « Sur qui peut-on compter ? »
Commencer l’activité en demandant aux élèves de raconter l’histoire de Timek dans son 
intégralité.
Dire : « Dans cette histoire, nous avons vu que les personnages pouvaient compter les uns sur 
les autres : Le géant peut compter sur l’amitié de Timek, Timek compte sur la tortue, la lune, son 
grand-père, son père… Et vous sur qui pouvez-vous compter ? En qui avez-vous confiance ? »
Distribuer le document suivant pour que chaque élève réponde à cette question par le dessin, 
le coloriage et/ou la dictée de l’élève à l’enseignant/e pour donner le nom des personnes 
ressources qu’il/elle connait. L’enseignant/e peut aussi choisir de faire une affiche sur laquelle 
on colle les photos du personnel de l’école avec les noms et les fonctions.
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Quand j’ai besoin d’aide, je peux demander:

Je m’appelle

En classe, àChez moi, à

Dans la cour, à A la cantine, à

STOP

Dans la rue, àA la sieste, à
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9- Prolongement « Explorer le monde »
•	« Découvrir le monde du vivant »

Ce prolongement « explorer le monde » conduira à travailler 
le rapport à l’environnement, l’enracinement dans le monde.
Apprendre à reconnaître les geckos et comprendre leur cycle 
de vie.

•	Culture Kanak
« Les réalités culturelles, l’éducation artistique et la littérature restent l’entrée privilégiée des 
apprentissages pour aborder les éléments fondamentaux de la culture kanak. » Cet album 
permet de répondre aux objectifs du programme en lien avec la case, la personne et le 
clan, la terre et l’espace.

4.	Evaluation : relie chaque dessin du géant à la bonne expression
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5.	Des propositions pour organiser la classe

5.1	 Atelier arts plastiques

- Réalisation de masques avec les différentes émotions du géant.
- Réalisation de marottes avec les personnages et la création d’un décor dans un carton.

5.2	 Atelier dessins

- Dessiner des visages avec des expressions différentes.
- Coloriage.

5.3	Atelier lecture

Ecoute libre de l’histoire https://www.fablesducaillou.nc/livrefables
Albums calédoniens, albums documentaires sur la faune et la flore calédoniennes.
Albums sur les émotions, la peur, la tristesse, la joie.

5.4	Atelier pré-écriture

Dessiner des vagues, des gouttes.
La mouette vole en faisant des pirouettes, dessine les boucles qu’elle fait pendant son vol :

Repasse sur les lignes en pointillé pour reproduire le modèle

https://www.fablesducaillou.nc/livrefables
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5.5	Atelier motricité

5.6	Parcours les yeux bandés guidé par un camarade

Jeux d’équilibre.

5.7	 Atelier manipulation

Proposer des puzzles simples des œuvres d’art exprimant des émotions :
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6.	Des albums en réseau
•	Albums axés Découverte du lagon

Le miracle du lagon de Anne Ferrier et Arnaud Hug
https://blogmaternelle.wordpress.com/2013/01/19/le-miracle-du-lagon/
Noé et la patate magique de Sara Balet

•	Albums axés Émotions
Quelle émotion ? !: comment dire ce que j’ai dans le cœur...
de Cécile Gabriel, Éditions Mila, 2007

Parfois je me sens... de Anthony Browne, Kaléidoscope, 2011

Devine qui ? mon imagier des émotions de Jarvis, Éditions Milan, 2016

L’abécédaire des émotions je me sens de Madalena Morriz, Helium, 2016

Les mots doux de Carl Norac de Claude K. Dubois, L'école des loisirs, 1996

Personne ne m’aime de Geneviève Noël, Père Castor Flammarion 1999

Grand-mère sucre et grand-père chocolat de Gigi Bigot et Josse Goffin,
Les belles histoires de tout-petits, 2019

•	Albums axés Tristesse
Le chagrin de Trotro de Bénedicte Guettier, Gallimard Jeunesse, 2008

Le chagrin de Audrey Poussier, L'école des loisirs, 2008

Orson Rascal de Mario Ramos, Pastel, 1993

Petit-Bond est triste de Max Veltuijs, Pastel, 2004

La petite souris qui cherche un ami de Eric Carle, Mijade, 1996

•	Albums axés Joie
L’imagier des petits bonheurs de Marie-Agnès Gaudrat et Helen Oxenbury,

Éditions Bayard, 2004

Cher grand-père de Catarina Sobra, Édition Helium, 2016

Elmer de David Mc Kee, Éditions L’école des Loisirs, 1990

•	Albums axés Peur
Une histoire sombre très sombre de Ruth Brown, Gallimard jeunesse, 1995
Scritch scratch dip clapote ! de Kitty Crowther, L’école des Loisirs, 2002
J'ai peur de Michelle Daufresne, Bilboquet, 1997
Léonard de Wolf Erlbruch, Etre, 2002
Abracadanoir : moi je vois dans le noir de Nathalie Laurent et Soledad Bravi,
L’école des loisirs, 2008

https://blogmaternelle.wordpress.com/2013/01/19/le-miracle-du-lagon/
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•	Albums axés rêves
Où vont les heures de la nuit ? de Annie Agopian et Charlotte Mollet, Didier jeunesse 1995

Même pas en rêve ! De Béatrice Alemagna École des Loisirs 2021

Le rêve d’Anatole Elisabeth Schoberl et Martina Badstuber Éditions NordSud 2007

Le doudou perdu de Ayto, Kaléidoscope 2000

Petit caillou de Éric Battut, Gautier Languereau, 2002

Je mangerais bien une souris de Claude Boujon, L'école des loisirs 1989

Marcel le rêveur de Anthony Brownen, Kaléidoscope 1997

Train de nuit de John Burningham, Flammarion 1999

Le rêve d'Albert de Léo Lionni, L'école des loisirs 1990

Il y a un cauchemar dans mon grenier de Mayer Mercer,
L’école des loisirs (lutin poche) 2000

Il y a un cauchemar dans mon placard de Mayer Mercer, Gallimard jeunesse 2003

Les géants de Virginia Catou Miller, Kaléidoscope 1995

Baltimore et redingote de Jean-Baptiste Monge et Pascal de Moguerou,

Avis de tempête (Bords des continents) 2000

Le cauchemar de Claude Ponti, L'école des loisirs 1998

Le cauchemar de Gaëtan de Anaïs Quichon Vaugelade, L'école des loisirs 2005
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